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À Mallory, ma fille
« La Force est en elle... »


Il y a encore plus longtemps,
dans une très très lointaine galaxie…




Première partie
DANS LES ENTRAILLES DE LA CITÉ


1
L’espace est la meilleure des cachettes.
Le cargo Neimoidien Saak’ak croisait lourdement dans les profondeurs inconnues de l’Espace Sauvage. Il arborait fièrement ses couleurs, sans crainte d’être détecté. On avait désactivé son bouclier de camouflage ici, à des parsecs de la civilisation du Noyau Galactique et de ses systèmes environnants, l’appareil pouvait aller et venir en toute sécurité. Même les Neimoidiens, pourtant réputés sans rivaux en matière de délire paranoïaque, se sentaient rassurés dans le vaste abîme infini qui s’étendait entre le disque et l’un des bras en spirale de la galaxie.
Et pourtant, même ici, les dirigeants de la Fédération du Commerce ne pouvaient totalement abandonner leur tendance naturelle à pratiquer le subterfuge. Ils aimaient la duplicité comme une jeune larve le confort et la chaleur de son alvéole au sein de la ruche communautaire. Le Saak’ak en était un exemple probant. À première vue, il avait l’allure d’un vaisseau marchand ordinaire. Sa forme en fer à cheval le destinait au transport d’immenses quantités de marchandises. À moins de s’approcher à portée de tir, un ennemi non informé était incapable de remarquer l’épais blindage de duracier, les tourelles d’artillerie et les puissantes antennes de communications dignes de celles qu’on trouvait sur les vaisseaux de guerre.
Mais, bien entendu, quand on s’approchait à portée de tir cela signifiait qu’il était déjà trop tard.
Sur le pont du Saak’ak tout était silencieux. On entendait par instants les signaux et carillons étouffés des moniteurs de surveillance des systèmes vitaux. En arrière-plan ronronnait le chuintement à peine audible de la ventilation et des filtres à air. Trois silhouettes se tenaient près d’un vaste hublot de transparacier. Elles étaient vêtues des tuniques et manteaux caractéristiques de l’aristocratie Neimoidienne. Leur attitude, au moment où apparut une quatrième silhouette, indiquait le respect, pour ne pas dire la peur et la servilité.
Le quatrième individu ne se trouvait pas là, au sens physique du terme. La forme drapée d’une bure et d’une capuche était un hologramme, une représentation tridimensionnelle envoyée d’un émetteur inconnu situé à des années-lumière de distance. Intangible et immatérielle, l’image de la mystérieuse silhouette, pourtant voûtée, dominait les trois Neimoidiens. Il semblait évident qu’ils se seraient tout autant recroquevillés si leur interlocuteur s’était présenté en chair et en os face à eux, un blaster dans chaque main.
Le visage de cette silhouette – enfin, le peu qui en apparaissait dans l’ombre de la capuche – était sinistre et impitoyable. Sous l’épais tissu, la tête se tourna légèrement pour détailler chacun des Neimoidiens tour à tour. La silhouette se mit alors à parler, sa voix était un grondement rauque, son ton impliquait clairement l’habitude qu’avait le personnage d’être obéi dans l’instant.
— Vous n’êtes que trois…
Le plus grand des Neimoidiens, celui qui portait la tiare de Vice-Roi à triple branche, répondit d’une voix bégayante :
— Ce… C’est exact, Seigneur Sidious.
— Je vous vois, Gunray. Ainsi que vos laquais, Haako et Dofine. Où est le quatrième ? Où est Monchar ?
Nute Gunray, Vice-Roi de la Fédération, tendit ses mains jointes devant lui. Le geste n’avait rien d’une supplique. Il s’agissait plutôt d’une tentative pour empêcher ses doigts de trembler et de se tordre nerveusement. Il avait espéré, depuis tout ce temps, qu’il s’habituerait à ces rencontres avec le Seigneur de Sith. En vain. À dire vrai, ces entretiens avec Dark Sidious étaient devenus encore plus terrifiants et éprouvants à l’approche de la date fatidique décidée pour l’embargo. Gunray ignorait comment ses seconds, Daultay Dofine et Rune Haako, vivaient la situation. Discuter ainsi de ses sentiments était contraire aux coutumes de la société Neimoidienne. Mais il savait fort bien comment lui-même se sentait après chaque nouveau face-à-face avec le Seigneur de Sith. Il n’avait qu’une envie : aller trouver refuge dans la chambre de gestation de sa mère et en refermer soigneusement derrière lui le rideau d’occultation.
Surtout aujourd’hui. La peste soit de ce Hath Monchar ! Où pouvait bien se trouver ce fils de bouffeur de racines pourries ? Pas ici, à bord du Saak’ak, en tout cas. On avait fouillé le vaisseau de fond en comble, de sa sphère centrale aux sas pressurisés qui s’ouvraient aux extrémités de ses bras d’accostage. Non seulement l’adjoint au Vice-Roi était demeuré introuvable, mais un appareil de reconnaissance, équipé d’hyperpropulseurs, avait manifestement disparu. Additionner ensemble ces deux facteurs revenait à augmenter de façon terrifiante la probabilité que le Vice-Roi Gunray se retrouve parachuté comme esclave dans l’une des fermes mycologiques de Neimoidia.
L’image holographique de Dark Sidious vacilla légèrement avant de retrouver une résolution plus stable. Une perturbation probablement causée par un ouragan solaire ou une étoile quelconque s’interposant entre le cargo et la planète mystérieuse d’où pouvait émaner le signal. Encore une fois, Gunray se laissa aller à tenter de deviner les coordonnées du monde, ou du vaisseau, sur lequel se trouvait le Sith. Encore une fois, il préféra chasser prestement cette pensée. Il ne souhaitait pas en apprendre plus sur l’allié des Neimoidiens dans cette entreprise. En fait, il aurait adoré oublier le peu qu’il savait déjà. Collaborer ainsi avec Dark Sidious lui paraissait aussi enviable que se retrouver coincé dans une caverne de Tatooine en compagnie d’un Dragon Krayt affamé.
Le visage sous la capuche se tourna vers lui pour le regarder fixement.
— Eh bien ? demanda Sidious.
Tout en ouvrant la bouche, Gunray savait qu’il était inutile de mentir. Le Seigneur de Sith était un maître de la Force, ce mystérieux et pénétrant concentré d’énergie qui, au dire de certains, rassemblait la galaxie en un tout unique de façon aussi tangible que les champs gravitationnels. Sidious n’était peut-être pas à même de lire dans les pensées intimes de ses interlocuteurs, mais il était certainement capable de deviner si, oui ou non, on était en train de lui mentir. Bien que parfaitement conscient de ce fait, le Neimoidien n’avait pas le choix. La seule chose qu’il était en mesure de contrôler, c’étaient les pores de sa peau, pour empêcher un écoulement trop abondant de transpiration graisseuse à la base de sa nuque.
— Il est souffrant, Monseigneur. La nourriture trop riche. Il… Il est de constitution délicate.
Gunray ferma la bouche et garda les lèvres serrées pour éviter qu’elles ne tremblent. Il se maudit intérieurement. La tergiversation était aussi évidente que pathétique. Même un Gamorréen aurait été en mesure de flairer le mensonge ! Sidious allait intimer l’ordre à Haako et Dofine de se retourner contre lui, de le destituer de son rang et de ses apparats. Il ne faisait aucun doute qu’ils s’exécuteraient sur-le-champ. Pour les Neimoidiens, l’un des concepts les plus difficiles à comprendre dans le glossaire galactique du Basique était la loyauté.
Cependant, à sa grande surprise, Sidious se contenta de hocher la tête au lieu de le noyer sous les vitupérations.
— Je vois. Très bien, nous allons donc discuter tous les quatre du plan d’urgence à appliquer en cas d’échec de l’embargo commercial. Vous pourrez en rendre compte à Monchar quand il se sentira mieux.
Le Seigneur de Sith continua sur sa lancée et leur fit part de son intention de dissimuler une grande armée secrète de droïdes de combat dans les soutes des vaisseaux marchands. Gunray, lui, avait toutes les peines du monde à écouter. Il ne comprenait toujours pas comment son mensonge désespéré avait pu fonctionner.
Le soulagement du Vice-Roi ne fut cependant que de courte durée. Gunray savait bien qu’il n’était parvenu qu’à leur faire gagner un peu de temps. Très peu de temps. La prochaine fois que l’hologramme de Sidious se matérialiserait sur le pont du Saak’ak, le Sith demanderait à voir Monchar. Cette fois-ci, l’excuse de la maladie ne passerait pas.
On ne pouvait tergiverser plus longtemps. Il fallait retrouver le lieutenant en cavale. Et vite. Mais comment s’y prendre sans éveiller les soupçons de Sidious ? Gunray était persuadé que le Seigneur de Sith était, d’une manière ou d’une autre, capable de passer au crible chaque compartiment, chaque niche, chaque réduit du cargo, qu’il savait tout, dans le moindre détail, sur ce qui se déroulait à bord.
Le Vice-Roi s’ordonna silencieusement de garder le contrôle de ses émotions. Il profita d’un moment au cours duquel l’attention de Sidious était braquée sur Haako et Dofine pour se glisser subrepticement une capsule calmante sous la langue. Il sentit ses cavités pulmonaires, proches de l’hyperventilation, se rétracter et se dilater de façon convulsive dans sa cage thoracique. Un vieil adage décrivait les Neimoidiens comme la seule espèce pensante dotée d’un organe entièrement dédié à l’inquiétude. Au fur et à mesure que Nute Gunray sentait son anxiété, très fugitivement apaisée, rejaillir à nouveau au creux de ses entrailles, le fameux dicton prenait des allures de vérité fort déplaisante.
 
Dark Sidious, Maître de Sith, acheva de relayer ses instructions aux Neimoidiens puis fit un geste vague, presque négligent. À l’autre bout de la pièce, un émetteur cliqueta et la transmission holographique prit fin. L’image vacillante bleu et blanc des Neimoidiens, ainsi que la section du pont de leur vaisseau captée par les faisceaux croisés des transpondeurs, s’évanouit.
Sidious demeura un moment, immobile et silencieux, sur le plateau du générateur tridimensionnel. Les mains croisées, il laissa son esprit vagabonder dans les ondes de la Force. Ceux qui étaient dotés d’une perception moindre y étaient insensibles mais, pour le Seigneur de Sith, ces courants représentaient une nuée omniprésente, invisible autant que tangible, qui tourbillonnait et se transformait constamment autour de lui. Aucun mot, nulle description ne pouvait rendre compte de cette sensation. La seule façon de la comprendre était d’en faire l’expérience.
Au cours de longues années d’études et de méditation, il avait appris à interpréter chacun des caprices, même les plus infimes, des flux perpétuels de la Force. Même sans cette aptitude, cependant, il n’aurait eu aucune difficulté à deviner que Nute Gunray mentait à propos des agissements de Hath Monchar. Une vieille plaisanterie circulait au sujet des congénères du Vice-Roi et elle résumait fort bien la situation :
« À quel moment sait-on qu’un Neimoidien est en train de vous mentir ? Dès qu’il ouvre la bouche ! »
Sidious hocha doucement la tête. La malhonnêteté de Gunray ne faisait aucun doute. La question était de savoir pourquoi. Et il convenait d’y répondre. Et vite. Les Neimoidiens étaient des mauviettes, c’était un fait acquis, mais même la plus peureuse des créatures était capable de se cabrer sur ses pattes arrière pour mordre et griffer, pour peu qu’elle soit suffisamment motivée. Ils manigançaient quelque chose derrière son dos. Croire le contraire aurait démontré la preuve d’une désespérante naïveté. On pourrait assurément accuser Dark Sidious de tous les maux et de tous les défauts, mais la naïveté n’était certainement pas de ceux-là. Étant donné l’importance potentielle de l’embargo de la planète Naboo et des machinations économiques qui en découleraient, il ne restait qu’une seule chose à faire.
Sidious fit un autre geste discret. La Force, en réponse, se mit à vibrer et le quadrillage de l’émetteur, sous ses pieds, s’alluma à nouveau. Encore une fois, son image holographique serait propulsée à travers le vide cosmique vers une destination lointaine. Il était temps d’avancer un autre pion sur le plateau de jeu. Un pion qui se serait entraîné et aurait étudié pendant de longues années, précisément dans l’attente d’une mission comme celle-ci. Il était temps de contacter l’individu qui représentait l’autre moitié de l’ordre Sith. Son protégé, son disciple, sa chose.
Celui que Sidious avait baptisé Dark Maul.
 
Les droïdes de duel étaient programmés pour tuer.
Ils étaient quatre, modèle Duelliste Élite, le haut de gamme de chez Trang Robotics. Tous armés de façon différente : le premier d’une rapière en acier, le deuxième d’un fouet redoutable, le troisième d’une bonne longueur de chaîne et le dernier d’une paire de hachettes à deux lames aussi grosses et longues qu’un avant-bras humain. On avait téléchargé dans leurs mémoires les aptitudes et talents d’une douzaine de maîtres en arts martiaux. Leurs réflexes avaient été calibrés pour dépasser d’un cheveu la rapidité maximale de l’être humain. Leur équipement d’origine comprenait un inhibiteur de comportement qui les empêchait d’assener un coup fatal à leur adversaire dès que celui-ci perdait du terrain. Mais ces inhibiteurs avaient été débranchés par le nouveau propriétaire des quatre droïdes. La moindre erreur serait fatale.
Dark Maul ne commettait jamais d’erreur.
L’apprenti Sith se tenait au milieu de la chambre d’entraînement. Les quatre droïdes l’encerclaient. Sa respiration était calme, son pouls lent et régulier. Il avait pleinement conscience des réactions de son corps face au danger. Et il était parfaitement à même de les contrôler.
Deux des droïdes – Rapière et Chaîne, comme il les avait silencieusement baptisés – se trouvaient dans son champ de vision. Les deux autres – Fouet et Hachettes – ne l’étaient pas puisqu’ils se tenaient derrière lui. Cela n’avait guère d’importance. Grâce à la Force, il pouvait percevoir le moindre de leurs mouvements comme s’il disposait d’une paire d’yeux supplémentaires sur l’arrière du crâne.
Maul leva son arme, un sabrolaser à deux lames, et activa le bouton de mise en route. Deux lances jumelles d’énergie pure se déployèrent, en sifflant et en crépitant, dessinant des rayons écarlates de part et d’autre des contrôles de flux de la crosse. N’importe quel Chevalier Jedi était susceptible de manier un sabrolaser à lame unique. Seul un maître guerrier était à même d’utiliser l’arme conçue des millénaires auparavant par Exar Kun, le légendaire Seigneur Noir. À moins d’être parfaitement en phase avec le sabre, celui-ci pouvait se révéler aussi meurtrier pour son utilisateur que pour son adversaire.
Rapière fit un mouvement si brusque vers l’avant que les articulations métalliques de ses genoux en effleurèrent le sol. Son aiguillon d’acier fusa en direction du cœur de Maul, presque trop rapide pour être détecté à l’œil nu.
Le Côté Obscur envahit alors Dark Maul, sa puissance résonna en lui comme les décharges d’un éclair d’ébène, augmentant des capacités acquises au cours d’années d’entraînement, guidant la plus infime de ses réactions. Le temps donna l’impression de ralentir, de s’étirer.
Il aurait été facile de trancher cette lame en deux. Peu de métaux résistaient au fil dénué de friction d’un sabrolaser. Mais cela n’avait que peu d’intérêt. Maul pivota en direction de l’aiguillon, se pencha vers l’extérieur de la lame et tendit prestement ses deux mains horizontalement à hauteur de poitrine. La lame gauche du sabrolaser trancha net le bras armé de Rapière. Le fleuret et le membre métallique qui le tenait allèrent rebondir sur le sol.
Maul se laissa tomber sur le genou gauche au moment où, juste derrière lui. Fouet se mettait en mouvement. La lanière décrivit un arc de cercle en sifflant au-dessus de sa tête et manqua de peu sa corne dorsale. Sans même regarder, guidé par les vibrations de la Force, Maul donna un coup vers l’anière de sa lame droite puis un vers l’avant de sa lame gauche – Un ! Deux ! –, embrochant dans la foulée Fouet et Rapière au niveau de leurs compartiments abdominaux. Des étincelles jaillirent des circuits électriques et du liquide lubrificateur fut vaporisé en une nuée graisseuse et rougeâtre.
Utilisant l’élan fourni par le coup vers l’avant, Maul plongea par-dessus le droïde en train de s’effondrer devant lui et exécuta, en douceur, un roulé-boulé sur l’épaule. Il se releva en faisant tournoyer son sabrolaser au-dessus de sa tête. Il écarta les jambes et se campa fermement sur ses pieds, selon la position du Cavalier du Bantha chère à l’art du combat Teräs Käsi. Tout en adoptant la position, une partie de son attention en profita pour vérifier la condition de son organisme. Sa respiration était lente et régulière. Son pouls s’était à peine élevé de deux ou trois battements supplémentaires par rapport à son rythme de repos.
Deux à terre. Deux à abattre.
Chaîne passa à l’attaque avec de rapides moulinets de son arme au-dessus de lui, évoquant le rotor d’un gyrocraft. Les lourds maillons fondirent sur Maul. Celui-ci pivota sur son pied droit et lança sa jambe gauche en une puissante savate de côté. Il enfonça sa botte dans le thorax blindé du droïde, le stoppant net. Maul se laissa tomber en position accroupie, fouetta de son sabrolaser comme d’une faux et trancha proprement les jambes de son assaillant au niveau des genoux. Avant même que le droïde raccourci vienne heurter le sol, Maul, dans une attaque connue sous le nom de Cabrage du Rancor, avait lancé sa lame de droite, pointe levée, entre les cuisses mécaniques de Chaîne. Se servant des muscles de ses jambes pour augmenter la puissance de son coup, il poussa vers le haut en se relevant.
La force du mouvement coupa Chaîne en deux, de l’entrejambe au sommet de la tête. Il y eut un violent crissement métallique quand les deux moitiés du droïde se séparèrent.
Une odeur âcre, mélange de fluide lubrificateur et de circuits brûlés, monta aux narines de Maul. Ce qui représentait encore, quelques secondes auparavant, un des sommets de la haute technologie en parfait état de fonctionnement n’était plus qu’un amas de métal tordu à peine identifiable.
Trois au sol. Un à abattre.
Hachettes fit un mouvement sur la gauche de Dark Maul, manipulant ses lames aiguisées comme des rasoirs en une succession de bottes défensives. En haut, en bas, à gauche, à droite, une feinte aveuglante, une mort effilée, n’attendant qu’un simple moment d’inattention pour lacérer sa victime.
Maul s’autorisa un petit plissement de lèvres. Il pressa les commandes de son sabrolaser. Le bourdonnement cessa et les rayons énergétiques disparurent. Il se pencha en avant, sans perdre le droïde des yeux, posa son arme sur le sol et l’envoya sur le côté de la pointe de sa botte.
Il adopta alors une position de défense basse, le pied gauche en avant, le corps penché à quarante-cinq degrés en direction de son adversaire. Il regarda les scintillantes arabesques mortelles de Hachettes s’approcher. Un droïde comme celui-ci ne connaissait pas la peur. Dark Maul savait pertinemment que déposer les armes pour affronter ainsi un opposant à mains nues provoquerait une terreur certaine chez tout individu doté d’une intelligence ne serait-ce que légèrement supérieure à celle d’un droïde. La peur était une arme au moins aussi puissante qu’un sabrolaser ou un blaster.
Le Côté Obscur se mit à bouillonner en lui, cherchant à l’aveugler d’une haine indicible, mais Dark Maul conserva le contrôle. Il leva une main ouverte près de son oreille et plaqua l’autre le long de ses hanches. Puis il inversa la position, observant, attendant…
Hachettes s’avança d’un demi-pas, croisant et décroisant ses lames, cherchant une ouverture.
Maul donna alors au droïde ce qu’il attendait. Il écarta son bras gauche de son corps, exposant ainsi son flanc aux risques d’une saillie directe ou d’un mouvement tranchant latéral.
Hachettes profita de la faille et plongea, vite, très vite, brandissant une de ses armes pour taillader et levant l’autre pour assener le coup final.
Maul se laissa choir, glissa la pointe de son pied gauche derrière la cheville du droïde, tira brusquement, tout en décochant, de l’autre pied, un violent coup à la cuisse de son adversaire.
Le droïde bascula en arrière, incapable de conserver son équilibre, et tomba à terre. Maul bondit, exécuta un saut périlleux avant et retomba, à pieds joints, sur la tête du droïde. Sous le choc, le crâne de métal céda et s’aplatit. Des étincelles jaillirent et les photorécepteurs se craquelèrent.
Maul plongea à nouveau, roula en une demi-torsion qui l’amena dans la position du Förräderi, prêt à sauter dans n’importe quelle direction.
Ce ne fut pas nécessaire. Ses quatre adversaires étaient hors de combat. Il faudrait à un technicien compétent une bonne journée de travail pour remettre Hachettes, Fouet et Rapière en état de fonctionnement. Chaîne, lui, était irréparable. Sa carcasse serait désossée pour en récupérer les pièces détachées encore utilisables.
Dark Maul laissa échapper une longue expiration, se détendit, abandonna sa position. Son pouls, à son rythme le plus élevé, n’avait augmenté que de cinq battements à la minute. Une très discrète plaque de sueur s’était formée au sommet de son front. Le reste de son corps était resté parfaitement sec. Soixante secondes à peine s’étaient écoulées, du début à la fin du combat. Maul fronça légèrement les sourcils. Ce n’était pas son meilleur temps, bien au contraire. Affronter et désintégrer des droïdes était une chose. Provoquer les Jedi en duel en était une autre.
Il lui faudrait améliorer ses performances.
Il ramassa son sabrolaser et l’accrocha à sa ceinture. Puisque ses muscles étaient à présent parfaitement échauffés, il décida d’enchaîner quelques exercices de combat.
Il venait à peine de parcourir quelques mètres qu’un miroitement familier se matérialisa dans l’air devant lui. Il s’arrêta en plein élan. Avant que l’image de la silhouette encapuchonnée ait eu le temps de se stabiliser, Maul tomba, un genou au sol, et inclina la tête.
— Maître, dit-il. Qu’attendez-vous de votre serviteur ?
Le Seigneur de Sith observa son apprenti.
— Je suis satisfait de la manière avec laquelle vous avez réglé le problème du Soleil Noir. Il faudra certainement un bon nombre d’années à cette organisation criminelle pour se remettre d’une telle débâcle.
Maul hocha légèrement la tête en signe d’approbation. De telles félicitations, prononcées d’un ton si dégagé, étaient les seules paroles qu’il obtenait pour les services rendus. Encore n’étaient-elles que fort rares. Mais les louanges, même lorsqu’elles venaient de Sidious, n’avaient que peu d’intérêt. Tout ce qui importait à Maul était de servir son Maître.
— J’ai une nouvelle mission à vous confier.
— Ce que mon Maître exige sera accompli.
— Hath Monchar, l’un des quatre Neimoidiens avec qui je suis actuellement en tractations, a disparu. Je soupçonne une trahison. Trouvez-le. Assurez-vous qu’il n’a parlé à personne du projet d’embargo. Si c’est le cas, tuez-le… Ainsi que tous ceux avec qui il a pu s’entretenir.
L’image holographique s’estompa. Maul se releva et se dirigea vers la porte. Sa démarche était assurée, son comportement confiant. N’importe qui, même un Jedi, aurait protesté, clamant qu’une telle mission relevait de l’impossible, La galaxie était vaste, après tout. Mais pour Dark Maul, l’échec n’était pas une option. Ce n’était même pas un concept, à vrai dire.
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Coruscant.
Ce nom suscitait la même image dans l’esprit de presque tous les êtres civilisés de la galaxie. Coruscant : centre étincelant de l’univers, pierre angulaire de l’ensemble des mondes habités, joyau des systèmes du Noyau. Coruscant, siège du gouvernement d’une myriade de planètes de la galaxie. Coruscant, modèle de culture et de savoir, synthèse de millions de civilisations différentes.
Coruscant.
Observer la planète depuis son orbite était le seul moyen d’apprécier le gigantisme de ses constructions. Pratiquement toute la surface du globe – puisque les mers et les océans avaient été asséchés ou déroutés à travers de vastes cavernes souterraines, des milliers de générations auparavant – était recouverte d’une métropole aux paliers multiples constituée de tours, ziggourats, palaces, dômes et minarets. De jour, les multiples niveaux croisés de circulation aérienne et les milliers de vaisseaux qui rejoignaient et quittaient l’atmosphère bloquaient la vue de ce vaste paysage urbain. De nuit, Coruscant révélait sa véritable splendeur, dépassant en intensité les plus spectaculaires des nébuleuses ou des amas gazeux qui constituaient le Noyau Galactique, tout proche. La planète émettait tellement d’énergie et de chaleur que, sans les milliers de compensateurs de CO2 stratégiquement installés en orbite basse, elle eût été depuis fort longtemps transformée en un rocher dénué de toute vie suite à la dégénérescence de son éther.
Un anneau sans fin de gratte-ciel titanesques encerclait l’équateur de Coruscant. Certaines de ces constructions étaient assez hautes pour frôler les couches supérieures de l’atmosphère. Même si l’on rencontrait de nombreuses structures beaucoup plus basses, seuls les niveaux élevés en milieu raréfié correspondaient à la vision idéale que la plupart des personnes se faisaient de la capitale galactique.
Mais toutes ces visions de richesse et de grandeur devaient bien être construites sur quelque chose, quelque part, là, en bas. Le long du bandeau équatorial, bien en deçà de la strate la plus inférieure du trafic aérien, sous les passerelles illuminées et les façades étincelantes, avait germé une autre vision de Coruscant. Là où les rayons du soleil ne brillaient jamais, la nuit urbaine et éternelle n’était que parcimonieusement éclairée par les enseignes holographiques au néon d’attractions douteuses et de commerces peu recommandables. Les araignées-blattes et les lourds rats-tatous infestaient les recoins les plus obscurs. Les chauves-faucons, dont l’envergure pouvait dépasser un mètre cinquante, hantaient les chevrons de certaines structures désertées. Là se trouvaient les entrailles de Coruscant. Un monde invisible et inconnu des riches et des puissants. Un monde qui n’appartenait qu’aux reclus et aux maudits.
Un monde que Lorn Pavan avait adopté comme résidence.
Le lieu de rendez-vous avait été fixé par le Toydarien. Un immeuble sordide au fin fond d’une impasse. Lorn et son droïde – 36FS-18Q, surnommé Tope-là – durent enjamber un Rodien endormi sur un amas de haillons pour atteindre la porte dérobée.
— Je me suis toujours demandé lança le droïde de protocole au moment où ils pénétraient dans l’immeuble, si tes clients n’avaient pas tendance à s’abonner tous au même service : une organisation qui recenserait les lieux de rendez-vous les plus répugnants et les moins bien famés de toute la galaxie…
Lorn ne répondit rien. Lui aussi s’était déjà posé la question à maintes reprises.
Derrière la porte s’ouvrait un petit hall d’accueil. L’espace était en grande partie occupé par un kiosque de plastacier jaunissant dans lequel on vendait des tickets. À l’intérieur de la caisse, un humain qui perdait ses cheveux était affalé dans un fauteuil automoulant. Il releva la tête, sans le moindre étonnement, à l’arrivée de Lorn et de Tope-là.
— La cabine cinq est libre, grogna-t-il en indiquant du pouce une série de portes qui s’ouvraient derrière lui dans le mur du hall circulaire. Un crédit par demi-heure. (Il dévisagea Tope-là puis se tourna vers Lorn.) Si vous voulez emmener votre droïde avec vous, il va falloir me signer une décharge.
— Nous sommes ici pour voir Zippa, lui répondit Lorn.
Le propriétaire les observa à nouveau, changea de position dans son siège et appuya sur un bouton d’un doigt crasseux.
— Cabine neuf, dit-il.
La cabine holographique en question était bien plus petite que le hall d’entrée. Cela signifiait qu’elle pouvait à peine contenir les quatre personnes qui y étaient à présent coincées. Lorn et Tope-là se postèrent derrière l’unique divan automoulant qui faisait face à la plaque génératrice d’images. Zippa voletait doucement au-dessus de la plaque, face à eux. Le son de ses ailes qui battaient l’air à toute vitesse emplissait le réduit d’un bourdonnement incessant. La faible lumière donnait à sa peau bleue et marbrée des reflets malsains noirs et violets.
Derrière le Toydarien se tenait une autre silhouette, beaucoup plus trapue. Lorn comprit tout de suite qu’il ne s’agissait pas d’un être humain, mais la luminosité ambiante ne lui permit pas de déterminer son espèce. Il aurait bien aimé que Zippa cesse de battre des ailes. Quel que soit l’individu qui se terrait dans le fond de la pièce, il présentait le détestable inconvénient de puer au moins aussi fort qu’une fosse d’épandage en plein soleil. Le mouvement des élytres du Toydarien rabattait vers l’humain une brise nauséabonde, ce qui n’arrangeait rien. Il semblait évident que Zippa avait depuis quelque temps renoncé lui aussi à toute forme d’hygiène élémentaire. Fort heureusement, l’odeur corporelle du Toydarien n’était pas aussi agressive. En fait, elle rappelait même à Lorn certaines épices.
— Lorn Pavan, dit Zippa d’une voix faussement rigide, à la lisière de l’hypocrisie. Quel plaisir de te revoir, mon ami. Cela fait bien longtemps.
— Tout le plaisir est pour moi, Zippa, répondit Lorn.
Décidément, le vieil escroc était imbattable. Personne n’était à même de feindre la sincérité aussi bien que lui. En fait, s’il y avait bien une chose qu’on pouvait affirmer au sujet de Zippa, c’était qu’il n’était pas du genre à vous filer un coup de poignard dans le dos… À moins que ce ne soit absolument nécessaire.
Zippa modifia légèrement l’angle d’attaque de ses ailes, pivota de côté et fit un geste en direction de l’imposante silhouette tapie dans l’ombre.
— Je te présente Bilk. Un de mes… associés.
Bilk fit un pas en avant. Lorn fut alors en mesure de le voir un peu plus distinctement et il reconnut un Gamorréen. Cela expliquait la puanteur.
— Heureux de vous rencontrer, Bilk. (Il fit un geste vers Tope-là.) Voici mon associé. 36FS-18Q. Mais tout le monde l’appelle Tope-là.
— Enchanté, dit Tope-là d’un ton sec. Si vous n’y voyez aucun inconvénient, je vais couper mes senseurs olfactifs avant qu’ils ne saturent.
Zippa tourna ses gros yeux globuleux vers le droïde.
— Fit ! Fit ! siffla-t-il. Un droïde doté du sens de l’humour ! Ça, ça me plaît. Tu veux bien me le vendre ?
Le Toydarien s’approcha d’un peu plus près et s’éleva de quelques centimètres pour mieux estimer la valeur de Tope-là.
— Il a l’air plutôt bien assemblé. C’est des câbles à double bus Cybot G7, là, non ? Ça fait des années que je n’en ai pas vu. Enfin, comme curiosité, on pourrait peut-être en tirer quelque chose. Je t’en offre cinquante créds.
Lorn administra un coup de pied dans le coupleur du servomoteur inférieur gauche du droïde avant que celui-ci puisse formuler la moindre protestation indignée.
— Merci pour la proposition, mais Tope-là n’est pas à vendre. Nous sommes associés en affaires.
Zippa dévisagea Lorn pendant un long moment puis éclata d’un rire sifflant.
— Tu as un drôle de sens de l’humour, toi aussi, Lorn. Je n’arrive jamais à savoir quand tu plaisantes. Et pourtant, je t’aime bien…
Les yeux perçants de Bilk se rétrécirent et un grognement grave s’éleva de sa gorge. Il se pencha de façon menaçante vers Tope-là. Lorn devina que le Gamorréen venait de comprendre que la remarque du droïde était une insulte. Les représentants de son espèce ne risquaient pas de se voir reprocher leur brillant intellect. Loin de là.
Zippa alla virevolter devant son puissant garde du corps.
— Du calme, Bilk. Il n’y a que des amis, ici. (Il se tourna à nouveau vers Lorn.) Mon vieux, c’est ton jour de chance…
Le Toydarien plongea ses doigts noueux dans une bourse à sa ceinture et en ressortit un cube de cristal plus petit que la paume d’une main. L’objet émit une faible lueur rougeâtre dans la pénombre de la cabine.
— Ceci n’est autre qu’un Holocron Jedi, reprit Zippa. Des sources sûres l’ont passé à la chronodatation et on a estimé son âge à plus de cinq mille ans. Ce cube renferme les secrets des anciens Chevaliers Jedi. (Il leva l’objet translucide à la hauteur des yeux de Lorn.) Pour une pareille antiquité, tu te doutes qu’il faut mettre le prix. Néanmoins, tout ce que je te demande, ce sont vingt mille misérables petits crédits.
Lorn s’abstint de faire le moindre geste en direction de la relique qu’on lui présentait.
— Très intéressant et le prix me semble assez juste, dit-il. Si cet objet est véritablement ce que tu prétends qu’il est, bien sûr.
Zippa afficha un air choqué.
— Nifft ! Tu douterais de ma parole ?
Bilk grogna et fit craquer les articulations d’un de ses poings dans la paume calleuse de son autre main. Le son résonna de la même façon qu’un os que l’on broie.
— Non, bien sûr que non. Je suis certain que tu es toi-même persuadé de l’authenticité de tes sources. Mais, tu sais, il y a tellement de vendeurs sans scrupule dans les environs. Même quelqu’un comme toi, à l’œil pourtant si exercé, serait capable de se faire piéger. Tout ce que je demande, c’est un minimum de preuves.
La trompe de Zippa se tordit et dessina une manière de sourire, révélant des dents constellées de restes de ses derniers repas.
— Et comment comptes-tu obtenir de telles preuves ? Un Holocron Jedi ne peut être activé que par une personne sensible aux voies de la Force. Il y a quelque chose que tu ne me dis pas, Lorn, c’est ça ? Tu ne serais pas un peu un Jedi du dimanche, par hasard ?
Lorn sentit son sang ne faire qu’un tour. Il fit un pas en avant, saisit le revers de la veste en cuir de Zippa et attira à lui le Toydarien stupéfait. Bilk gronda et fit un geste vers Lorn. Et s’arrêta net au moment où un rayon laser, à peine plus épais qu’un cheveu, lui roussissait le scalp juste entre ses deux cornes.
— On se calme, dit Tope-là d’un ton dégagé, abaissant doucement son index d’où avait jailli le trait de lumière. Comme ça, je n’aurai pas à vous faire la démonstration des multiples autres modifications dont j’ai fait l’objet.
Ignorant le face-à-face qui opposait le droïde au Gamorréen, Lorn s’adressa à Zippa à voix basse :
— Je sais bien que tu voulais plaisanter. Et c’est pour cela que j’ai l’intention de te laisser la vie sauve. Mais ne redis jamais, tu entends, jamais, une chose pareille en parlant de moi.
Il fixa les yeux humides et globuleux du Toydarien pendant un long moment puis le relâcha.
Zippa alla prestement se poster juste derrière Bilk. Ses ailes se mirent à battre de façon plus frénétique qu’auparavant. Lorn le sentit ravaler sa surprise et sa colère puis le vit lisser nerveusement les pans de sa veste. Intérieurement, Pavan se maudit. Il savait bien que c’était une erreur de se laisser emporter ainsi. Il avait besoin de conclure cette affaire. Il ne pouvait pas se permettre d’éveiller la moindre hostilité chez son vendeur Toydarien. Mais la remarque de Zippa l’avait pris en traître.
— On dirait que j’ai touché une corde sensible, dit Zippa.
Pendant toute l’altercation, il avait conservé l’Holocron à la main. Il s’empressa de le ranger dans sa bourse de ceinture.
— J’ignorais que j’avais un interlocuteur aussi… imprévisible. Peut-être devrais-je me mettre en quête d’un nouvel acheteur…
— Oui, peut-être, répondit Lorn. Ou alors peut-être pourrais-je acheter ce cube à sa juste valeur. Que j’estime à environ cinq mille crédits.
Il vit alors les narines caverneuses de Zippa palpiter. Le Toydarien ne pouvait résister à l’idée de marchander, même avec quelqu’un qui venait juste de lever la main sur lui.
— Cinq mille ? Pouah ! D’abord tu m’attaques, et ensuite tu m’insultes ! Vingt mille, c’est déjà un très bon prix. Cependant, continua-t-il en caressant les quelques poils qui poussaient sur son petit menton ridicule, il me semble évident que tu as vécu une mauvaise expérience avec les Jedi. Je ne suis pas totalement dénué de compassion. En reconnaissance de tes tragédies passées, je crois que je pourrais me laisser aller à baisser le prix à dix-huit mille, mais pas un décicrédit de moins !
— Et moi, je ne suis pas complètement dénué de remords liés à mon comportement. En guise d’excuse, je suis prêt à te faire une meilleure offre. Disons… huit mille. C’est à prendre ou à laisser.
— Quinze mille, mais c’est comme si je me tranchais la gorge.
— Dix mille.
— Douze, dit Zippa.
Il se pencha en arrière et croisa ses bras chétifs pour indiquer qu’il n’avait pas l’intention de continuer.
— Entendu, dit Lorn.
Il s’était préparé à aller jusqu’à quinze mille mais, évidemment, il n’y avait aucune raison pour que Zippa le sache. Il sortit d’une des poches de sa ceinture une épaisse liasse de crédits républicains et commença à les compter. Dans les niveaux supérieurs de la cité, les transactions se réalisaient au moyen de puces électroniques. Mais, ici-bas, peu de personnes y faisaient appel. Zippa fit réapparaître l’Holocron et le tendit à Lorn au moment où celui-ci lui tendait les billets.
Lorn s’empara du cube.
— Bien, dit-il. Ce fut un réel plaisir que de faire…
Il laissa sa phrase en suspens car il remarqua que Bilk pointait un blaster directement vers les coupleurs de charge de Tope-là. Zippa, au sourire décidément fort déplaisant, vola vers Lorn, récupéra l’Holocron et s’empara des derniers billets que l’humain tenait en main.
— J’ai bien peur que, dans ce cas précis, tout le plaisir ne soit pour moi, dit le Toydarien pendant que Lorn et le droïde levaient les mains en l’air.
Le sourire de Zippa disparut et les paroles qu’il se mit à prononcer sifflèrent de façon sinistre :
— Personne ne m’a jamais menacé et personne n’a jamais survécu à une telle démonstration d’audace.
Il passa sa main à trois doigts au-dessus d’une plaque de contrôle et la porte de la cabine s’ouvrit en glissant sur son axe.
— Je vais dire au propriétaire que la cabine numéro neuf a besoin d’un bon coup de ménage, dit-il en sortant. Dépêche-toi, Bilk, je veux vite trouver un nouvel acheteur pour cet article.
La porte du réduit se referma derrière lui. Impossible de dire avec certitude que le groin du Gamorréen dessinait une vague forme de sourire, mais Lorn était prêt à parier que c’était le cas.
— Cette galaxie va vraiment mal si on ne peut plus faire confiance à un vendeur Toydarien, dit-il à Tope-là.
— Quel malheur, acquiesça le droïde. Ça me donne envie de… crier.
Lorn, qui avait toujours les mains levées, enfourna prestement ses index le plus profondément possible dans ses conduits auditifs. Le vocodeur de Tope-là se mit alors à produire un crissement suraigu. Même avec les oreilles bouchées, le volume sonore était terriblement pénible. Bilk, surpris, réagit exactement comme ils l’avaient espéré : il se mit à hurler de douleur et, instinctivement, lâcha son blaster pour se couvrir les oreilles.
Tope-là cessa de crier, saisit l’arme au vol avant même qu’elle touche le sol et, en moins de temps qu’il n’en faut pour le dire, la pointa vers le Gamorréen. Ce dernier ne le remarqua même pas. À moins qu’il n’ait été trop en colère pour s’en soucier réellement. Il fonça sur Lorn et le droïde.
Le rayon de particules traversa la cuirasse de poitrine de Bilk, déchira ses multiples organes internes et ressortit dans son dos, juste entre ses omoplates. L’intense chaleur produite par le rayon lumineux cautérisa immédiatement la blessure, empêchant ainsi le sang de couler. Pour Bilk, cela dit, cela n’avait plus guère d’importance. Il s’écroula sur le sol comme le vulgaire tas de viande qu’il était devenu.
Lorn passa la main sur la commande de la porte de sortie. Le panneau s’ouvrit en sifflant.
— Viens vite, avant que Zippa ait le temps de décamper ! cria-t-il au droïde en traversant le hall au pas de course.
Le propriétaire les regarda filer d’un œil distrait.
Ils émergèrent dans la faible luminosité de l’impasse. Lorn tenait fermement le blaster que Tope-là lui avait remis. Aucune trace de Zippa. Il avait, sans aucun doute, entendu le cri poussé par le droïde, compris le sort réservé à Bilk et décidé de laisser ses ailes le porter aussi loin que possible.
Lorn abattit son poing contre un mur couvert de graffitis.
— Génial, gronda-t-il. Tout simplement génial. Quinze mille crédits et le cube envolés ! Et dire que j’avais un acheteur prêt à payer cinquante mille crédits pour un authentique Holocron…
— Peut-être que si tu t’étais abstenu de commettre cette légère bévue, tout à l’heure…
Lorn se tourna vers Tope-là. Le droïde enchaîna :
— Bon, ce n’est probablement pas le moment le plus opportun pour en discuter…
Lorn inspira profondément puis expira tout doucement. Le crépuscule approchait rapidement.
— Allez, viens, dit-il. Il vaut mieux évacuer ce secteur avant que les Raptors ne nous tombent dessus. Voilà qui apporterait une conclusion idéale à cette journée mouvementée.
— Dis-moi, commença Tope-là quand ils se mirent en route, tu crois que c’était vraiment un Holocron Jedi ?
— Je n’ai vraiment pas eu le loisir de l’examiner en détail. Mais, d’après les écritures cunéiformes qui le recouvraient, je dirais même que ce truc était encore plus rare. À mon avis, c’était un Holocron Sith.
Lorn secoua la tête avec dégoût. Il s’en prenait surtout à lui-même. Tope-là avait raison. Son brusque accès de colère avait certainement précipité la décision de Zippa. Il avait déjà négocié avec le Toydarien auparavant et ne s’était jamais fait avoir. Quel crétin, quel crétin, mais quel crétin !
L’heure n’était plus à autoflagellation. Il n’avait plus le moindre crédit en poche et il ne faisait pas bon circuler dans ce quartier de Coruscant sans monnaie d’échange. Il lui fallait réaliser un coup. Et vite. Sinon, ses chances de subir le même sort que Bilk seraient grandement multipliées.
Cette pensée n’avait rien de réconfortant.
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Darsha Assant se tenait debout devant le Conseil Jedi. C’était un moment de gloire dont elle avait rêvé dès le début de son entraînement de Padawan. Pendant presque toute son existence, le monde confiné de l’intérieur du Temple Jedi avait été son seul et unique domaine. Pendant toutes ces années, elle avait étudié, s’était entraînée au maniement des armes et au combat à mains nues. Elle était restée assise, des heures durant, en méditation et s’était attelée à la tâche la plus complexe qu’il soit possible d’imaginer : percevoir et manipuler, même à un degré minime, les puissances de la Force.
Elle touchait à présent au point culminant de sa formation. On l’avait donc convoquée dans la pièce construite au sommet de la tour la plus élevée du Temple, cette salle qu’on appelait le Conseil Jedi et qui offrait une vue spectaculaire du paysage alentour. Les membres du Conseil étaient assis dans douze chaises disposées au périmètre de la rotonde. Bien qu’elle n’ait eu que très rarement l’occasion de les voir au cours de ses années d’études – c’était la quatrième fois qu’elle était autorisée à pénétrer dans la Chambre du Conseil –, elle avait appris le nom et les actions de chacun dans ses livres d’histoire. Adi Gallia. Plo Koon. Eeth Koth. Le très âgé et très vénérable Yoda. Et, bien entendu, Mace Windu, l’un des membres les plus anciens du Conseil. Darsha se sentait quelque peu bouleversée de se retrouver ainsi en présence de cette auguste compagnie.
Au moins n’était-elle pas seule. Derrière elle, et légèrement en retrait sur le côté, se tenait son mentor, Anoon Bondara. Maître Bondara personnifiait ce que Darsha espérait un jour devenir. Le Maître Jedi Twi’lek vivait en harmonie avec la Force. Toujours calme et posé, tel un lac dont on ignore la profondeur, il était cependant l’un des meilleurs combattants de l’ordre. Son talent dans le maniement du sabrolaser restait inégalé. Darsha espérait qu’un jour viendrait où elle serait en mesure de faire la démonstration d’un dixième des compétences d’Anoon Bondara.
La jeune fille avait rejoint l’ordre à l’âge de deux ans. Comme la plupart de ses camarades, ses souvenirs la ramenaient toujours aux corridors cloîtrés et aux nombreuses salles d’études du Temple. Pour elle, Maître Bondara avait tenu un rôle de parent et d’instructeur aussi loin qu’elle pouvait se le rappeler. Il lui paraissait impossible d’imaginer l’existence sans la présence de son mentor Jedi.
Elle s’apprêtait cependant à faire un pas dans ce sens. Car, aujourd’hui, on allait lui faire subir la toute dernière épreuve de son entraînement de Padawan. Si la mission était couronnée de succès, elle serait alors jugée digne d’assumer les responsabilités de Chevalier Jedi.
C’était encore difficile à croire. Originaire d’Alderaan, Darsha avait perdu ses parents très tôt et s’était retrouvée dans un orphelinat d’État. C’était là que Maître Bondara l’avait découverte au cours de l’un de ses nombreux voyages. Toute petite, d’après ce qu’on lui avait raconté, elle possédait déjà des tendances à se fondre dans la Force. Elle avait été conduite à Coruscant dans l’espoir d’être jugée apte à l’entraînement. Darsha savait pertinemment qu’elle avait eu une chance phénoménale. En tant qu’orpheline, élevée par l’État, elle aurait certainement fini par obtenir un emploi de gratte-papier dans une quelconque administration. Elle aurait anonymement rejoint les rangs des innombrables fonctionnaires départementaux nécessaires au bon fonctionnement de tout gouvernement planétaire si elle n’avait pas été remarquée par quelqu’un susceptible d’apprécier son potentiel.
Et aujourd’hui, elle s’apprêtait à devenir un Jedi ! À devenir un membre de cet ancien ordre de protecteurs, l’un des gardiens de la liberté et de la justice dans la galaxie ! Même à présent que le moment était venu, après toutes ces années de préparation, Darsha avait encore du mal à y croire.
— Padawan Assant !
Mace Windu venait de s’adresser à elle directement. La voix mélodieuse de cet humain aux yeux noirs était calme et posée. Pourtant, la puissance de son timbre était parvenue à emplir la vaste salle. Darsha inspira profondément, faisant appel à la Force pour retrouver tranquillité et maintien. Ce n’était vraiment pas le moment de laisser transparaître la moindre nervosité.
Le Maître Jedi s’abstint de toute formule de politesse.
— Vous allez vous rendre, seule, dans le secteur de Zi-Kree connu sous le nom de Corridor Écarlate. Un ancien membre du Soleil Noir y est retenu en lieu sûr. Il souhaite obtenir la protection du Conseil en échange d’informations concernant un récent bouleversement aux plus hauts échelons de cette organisation criminelle. Votre mission est de le ramener vivant jusqu’au Temple.
Darsha bouillonna soudainement d’impatience, mais elle savait bien qu’il aurait été déplacé de le montrer. Elle s’inclina légèrement.
— Je comprends. Maître Windu. Je ne faillirai pas à ma tâche.
Bien évidemment, elle ne parvint pas à masquer totalement son excitation car elle vit un très léger sourire poindre au coin des lèvres du vénérable membre du Conseil. Peu importe. Après tout, faire preuve d’enthousiasme n’avait jamais été considéré comme un crime. Mace Windu leva une main pour lui faire signe qu’elle pouvait disposer. Darsha tourna les talons et quitta la rotonde, suivie de près par Anoon Bondara.
Quand les lourdes portes se furent refermées silencieusement derrière elle, la jeune fille fit face à son mentor. La question de savoir quand elle pourrait commencer sa mission lui brûlait les lèvres. Mais elle se retint de la poser quand elle vit la lueur d’inquiétude qui brillait dans les yeux de Maître Bondara.
— Maître ? Qu’y a-t-il ?
Pendant un moment, elle eut la certitude de discerner également de la déception dans le regard du Twi’lek. Avait-elle dit, ou fait, quelque chose devant le Conseil qui était susceptible de les discréditer, elle et son instructeur ? La peur lui traversa l’esprit, comme un coup mortel de sabrolaser. Mais les premières paroles du Chevalier Jedi apaisèrent ses craintes.
— Il s’agit d’une mission… très difficile, dit Maître Bondara. Je suis très surpris du choix de Maître Windu pour cette épreuve particulière.
— Vous doutez de mes aptitudes à mener cette opération à bien ?
La seule idée que son mentor puisse manquer de confiance en elle était encore plus déroutante que la possibilité de s’être, malgré elle, couverte de honte devant le Conseil.
Maître Bondara hésita puis regarda son élève droit dans les yeux et sourit.
— Je t’ai toujours appris à être honnête avec tes sentiments, dit le Jedi. C’est la voie la plus sûre vers la connaissance de soi-même et de la Force. Donc, je ne peux pas me permettre d’être malhonnête avec toi. Comme cette épreuve t’est destinée, tu dois agir seule. Je crains cependant que, pour un test, cette mission ne soit un peu trop difficile, voire dangereuse. Le Corridor Écarlate est infesté de gangs, de criminels, de prédateurs des rues. De toutes sortes de périls… Je dois te dire qu’on a déjà plusieurs fois attenté à la vie de ce membre du Soleil Noir. Mais… (Les lekku du Twi’lek se tordirent. Darsha avait appris avec le temps que ce mouvement correspondait à un haussement d’épaules fataliste.) Mais la décision du Conseil est irrévocable et nous devons l’accepter. Sois sans crainte, mon inquiétude ne traduit aucunement un éventuel doute sur tes capacités. Disons plutôt que cela fait partie des préoccupations qui s’accroissent avec l’âge. Je suis persuadé que tu t’en tireras très bien. Allez, viens, tu dois te préparer au départ.
Darsha suivit son mentor dans le couloir qui menait au turbo-élévateur. Les paroles de Maître Bondara avaient quelque peu tempéré son enthousiasme. Et s’il avait raison ? Et si cette mission se révélait effectivement trop dangereuse ? Elle avait entendu tant de rumeurs sur les dangers du tristement célèbre Corridor Écarlate. Pour la première fois de sa vie, elle serait livrée à elle-même, sans Maître Bondara, ni aucun autre Padawan, pour lui venir en aide. Serait-elle à la hauteur ?
Elle bomba le torse. Bien sûr qu’elle le serait ! Elle était un Jedi. Enfin, elle le deviendrait officiellement dès qu’elle se serait acquittée de cette mission. Mace Windu avait dû la juger capable de réussir. Sinon, il ne lui aurait jamais confié une telle épreuve. Il fallait qu’elle fasse confiance à la Force vivante, tout comme Maître Qui-Gon Jinn, un autre de ses tuteurs, le lui avait si souvent enseigné. Elle ne partait pas affronter le danger toute seule. Elle disposait de la Force comme alliée. Cela ne la rendrait pas invulnérable, certes, mais cela lui donnerait un grand avantage par rapport aux autres. Armée de la Force, elle était à même d’accomplir des actions que la plupart des gens qualifieraient de miraculeuses. Elle était capable, par exemple, de bondir en environnement gravitationnel ordinaire à une hauteur qui correspondait à deux fois sa taille, elle était susceptible de ralentir sa propre vitesse lors d’une chute, elle pouvait déplacer des objets par la seule puissance de son esprit à près de douze mètres de distance. Elle était même en mesure de se dissimuler dans l’essence de la Force et, d’une certaine façon, de se rendre invisible aux yeux de la plupart des gens.
Bien entendu, ses aptitudes à réaliser de pareilles prouesses n’égalaient pas celles de son mentor. Néanmoins, une chose était certaine, il valait mieux avoir la Force à ses côtés. Elle n’échouerait pas. Elle accomplirait sa mission et, lorsqu’elle retournerait au Temple, le titre de Chevalier Jedi l’attendrait.
 
 
L’Infiltrator émergea de l’hyperespace à l’intérieur du système de Coruscant et croisa en vitesse subluminique en direction de la planète capitale. Dark Maul laissa les boucliers de dissimulation enclenchés. Il les désactiverait lorsqu’il approcherait de sa destination. Une utilisation trop intensive des systèmes d’occultation requérait une bien trop grande quantité d’énergie. Ses coordonnées et son autorisation d’accès lui avaient été remises par son seigneur et maître. Elles lui permettraient de passer les sécurités orbitales et de se poser sur n’importe quel spatioport de la planète. Néanmoins, il était préférable de se faire remarquer le moins possible. Un simple regard d’étonnement porté sur l’Infiltrator reposant sur une aire d’atterrissage serait déjà de trop.
Le vaisseau ne lui avait été fourni que très récemment par le Seigneur Sidious et il lui fallait encore s’y habituer. Cependant, les commandes réagissaient fort bien. Il approcha de Coruscant par le pôle sud. Maul ne craignait pas d’être repéré, même si Coruscant disposait des systèmes de détection les plus puissants et les plus sophistiqués de toute la galaxie. L’Infiltrator était équipé d’un bouclier de dissimulation à base de cristaux de stygium et ses déflecteurs de traînée étaient à même de duper le plus efficace des capteurs de la capitale.
Il sélectionna une zone d’atterrissage et se posa sur le toit d’une monade abandonnée. Ce quartier de la ville était sur le point d’être rasé pour faire place à de nouvelles constructions. Il laissa les boucliers de dissimulation en service et sortit sa motojet par la porte de la soute. L’engin avait été débarrassé de tout accessoire superflu afin d’en accroître la maniabilité et la vitesse. Maul enfourcha sa machine et reprit son voyage à travers le paysage urbain.
Le Seigneur Sidious avait découvert que Hath Monchar possédait un petit appartement dans l’un des quartiers chics de la cité, à quelques kilomètres au sud des monts Manarai. Maul ne connaissait pas l’adresse exacte mais cela n’avait guère d’importance. Il trouverait le Neimoidien disparu, même s’il lui fallait fouiller la ville planète de fond en comble.
Il était, pour lui, impossible de se souvenir de l’époque précédant son dévouement à Dark Sidious. Maul savait qu’il était originaire d’un monde baptisé Iridonia. Mais cette information lui était aussi utile que de savoir que les atomes qui composaient le corps étaient originaires de la fournaise galactique primale qui avait présidé à la formation des étoiles. L’information était, d’une certaine façon, intéressante, à un niveau académique. Rien de plus. Il n’éprouvait aucun désir d’en apprendre davantage sur son passé et sur sa planète natale. Pour lui, sa vie avait commencé au moment où il était entré au service du Seigneur Sidious. Et si son maître lui ordonnait un jour de mettre un terme à cette vie, il accepterait cette décision sans discuter.
Mais une chose pareille ne se produirait pas tant qu’il servirait le Seigneur Sidious au mieux de ses capacités. Ce qu’il ne manquerait pas de faire, bien entendu. Il ne pouvait même pas imaginer de situation ou de circonstance qui l’empêcherait de procéder ainsi.
Il entendit s’élever, doucement, derrière lui, la plainte d’une sirène. Maul regarda par-dessus son épaule et vit qu’il était pris en chasse par un droïde policier monté sur un engin similaire au sien. La vision ne le surprit guère. Il savait bien qu’il avait enfreint un certain nombre de règles de la circulation par sa vitesse et sa trajectoire. Il savait également qu’il serait impossible, pour le droïde, de le rattraper.
Maul poussa la motojet à sa vélocité maximale et fila à travers le labyrinthe des structures de ferrobéton qui s’étendait entre deux niveaux de trafic aérien. La machine n’était équipée d’aucun système furtif, mais cela n’avait pas d’importance. La vitesse et la maestria appliquée au pilotage seraient largement suffisantes pour semer le droïde. Le policier devait déjà demander du renfort par l’intermédiaire de son communicateur pour qu’on encercle et intercepte le fuyard.
Dark Maul ferait en sorte que cela ne se produise pas.
Il repéra une interruption dans le flux de circulation du niveau inférieur. Il modifia l’angle d’attaque de sa motojet et s’engouffra dans la brèche. Il plongea sur une hauteur de plusieurs étages et atteignit une couche de brouillard qui devait stagner à environ trente mètres au-dessus du sol. Bien sûr, ses poursuivants pourraient toujours le pister, mais Maul savait pertinemment que, tant qu’il ne mettrait pas la vie de quelqu’un d’autre en danger, les policiers ne considéreraient pas son interception comme une priorité. De plus, il était presque parvenu à destination.
Il rangea sa motojet dans l’un des parkings du quartier et paya sa journée de stationnement à l’avance. Il s’engagea ensuite sur un trottoir roulant qui desservait l’une des nombreuses antennes du Bureau des Douanes de Coruscant.
À plusieurs reprises, il remarqua que les gens se retournaient sur lui. Son apparence ne semblait pas passer inaperçue, même sur une planète aussi cosmopolite que Coruscant. Une concentration considérable de Force serait nécessaire pour dissimuler sa présence dans la foule. C’était tout à fait faisable. Mais cela n’avait guère d’importance à cet instant précis. Si tout se déroulait comme prévu, sa mission serait accomplie avant la fin de la journée et il quitterait Coruscant sans autre forme de procès.
Il disposait d’un avantage énorme. On trouvait sur cette planète la plus grande variété de races et d’espèces extraterrestres qu’il soit possible d’imaginer. Cependant, les Neimoidiens y étaient rares, en raison de la récente tension qui opposait la République à la Fédération du Commerce. Maul pénétra à l’intérieur de l’imposante structure du Bureau des Douanes et se dirigea rapidement vers l’une des bornes d’information interactives mises à la disposition du public. Se servant d’un mot de passe fourni par le Seigneur Sidious, il entreprit une recherche sur l’HoloNet. Il parvint alors à obtenir la copie du certificat d’immigration d’un Neimoidien récemment débarqué. La photo correspondait à l’image de Hath Monchar que lui avait montrée son maître. Seul le nom était différent, mais cela n’avait rien de surprenant.
Maul entra alors de nouveaux paramètres de recherche pour essayer de retrouver la trace de Monchar par l’intermédiaire de sa carte de paiement. Aucune transaction n’avait été effectuée. Ce n’était pas surprenant non plus. Le Neimoidien était bien trop malin pour se laisser repérer de la sorte. Pour son séjour à Coruscant, il ne devait utiliser que des liquidités.
Une file d’attente commençait à se former derrière Dark Maul. D’autres personnes souhaitaient utiliser le terminal qu’il monopolisait depuis un bon moment. Il entendit le grondement des voix des locaux et des touristes, de plus en plus impatients. Il les ignora.
Il pirata l’un des réseaux de sécurité de la planète chargés de filmer les spatioports et leurs environs. Il fit alors défiler les images prises au cours des dernières vingt-quatre heures par les caméras holographiques statiques et mobiles. Il ordonna au système de rechercher toute trace du Neimoidien.
Plusieurs vues lui apparurent. L’une d’entre elles lui sembla prometteuse. Pas grand-chose, pourtant – l’image floue d’un Neimoidien pénétrant dans une taverne proche du Bureau, quelques heures auparavant –, mais c’était mieux que rien.
Maul sourit légèrement. Sa main caressa la garde de son sabrolaser à double lame accroché à sa ceinture. Il nota mentalement l’adresse de la taverne et quitta le bâtiment.
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Nute Gunray repoussa son assiette de champignons d’un geste irrité. C’était pourtant son plat préféré : copeaux de moisissures noires marinées dans des sécrétions alcaloïdes de scarabée rouille, le tout faisandé à la perfection, accommodé de spores arrivant juste à maturité. En temps normal, ses cellules olfactives et ses papilles gustatives auraient frémi d’extase à la perspective de consommer une telle magnificence gastronomique. Mais il avait perdu l’appétit. En effet, il s’était senti incapable d’absorber la moindre nourriture depuis la dernière apparition du Seigneur de Sith sur le pont de son vaisseau. Depuis que Sidious avait remarqué la disparition de Hath Monchar.
— Emportez ça ! aboya-t-il au droïde de service qui flottait respectueusement dans l’air à proximité.
L’assiette fut enlevée. Gunray se leva et s’écarta de la table. Il fit face à l’un des hublots de transparacier, laissant son regard se perdre dans l’infini du champ sidéral.
Toujours pas de nouvelles de Monchar et aucun moyen de savoir ce qu’il était devenu. S’il fallait jouer aux devinettes – et, pour le Vice-Roi, les devinettes représentaient pour l’instant la seule ressource dont il disposait –, Gunray serait prêt à parier que son adjoint avait décidé de faire cavalier seul. Il existait de nombreuses façons de convertir en espèces sonnantes et trébuchantes les informations sur le futur embargo. Des espèces qui permettraient de redémarrer une toute nouvelle vie sur une planète d’un système retiré. Gunray était persuadé qu’il s’agissait là du plan que Monchar comptait mettre à exécution tout simplement parce que l’idée de faire la même chose lui était venue en de multiples occasions.
Cela n’apportait pas de solution au problème, cependant. À moins qu’on ne puisse rapatrier Monchar jusqu’au Saak’ak avant le prochain appel de Sidious…
Il entendit le panneau de sa suite carillonner doucement.
— Entrez, dit-il.
La porte s’ouvrit en coulissant et Rune Haako pénétra dans la pièce. L’officier médiateur de la Fédération du Commerce traversa l’antichambre et vint s’asseoir. Il arrangea les pans de sa tunique pourpre avec application, lissant méticuleusement chaque pli, avant de regarder Gunray.
— Je suppose que nous n’avons pas de nouvelles de Hath Monchar ?
— Aucune.
Haako hocha la tête. Il joua nerveusement avec le col de sa veste pendant quelques instants puis ajusta le tombé de ses manches bouffantes. Gunray sentit un éclair d’irritation le traverser. Il était capable de lire dans les pensées de Haako aussi facilement que sur un databloc. Il savait parfaitement que le juriste avait une suggestion à faire en regard de la situation. Il savait également que les méthodes indirectes qu’il emploierait pour lui exposer son idée auraient pour but de forcer le Vice-Roi à rester sur la défensive. Mais le protocole exigeait qu’il ne fasse aucunement part de ses observations. Se laisser aller à une remarque de ce genre reviendrait à admettre que Haako avait l’avantage dans cette conversation.
Finalement, Haako releva la tête et regarda Gunray droit dans les yeux.
— Peut-être pourrais-je me permettre une suggestion.
Gunray fit un vague geste de la main, destiné à n’indiquer rien de plus qu’un intérêt poli.
— Je vous en prie.
— Dans mes locaux de la Fédération du Commerce, j’ai eu plusieurs fois l’occasion de rencontrer un certain nombre de personnes dotées d’attributs et de talents relativement singuliers. (Il ajusta le revers de son col.) Je pense, tout particulièrement, à une certaine femme humaine du nom de Mahwi Lihnn. Pour une somme prédéterminée, elle recherche et capture des individus qui se sont écartés de leurs devoirs ou ont commis quelque crime…
— Vous parlez donc d’un chasseur de primes, dit Gunray.
Il vit Haako se retenir de ricaner et réalisa, un peu tard, que le fait de connaître le terme décrivant quelqu’un d’aussi peu recommandable venait de lui faire perdre la face devant son subalterne. Cela n’avait cependant guère d’importance. Le Vice-Roi était bien trop enthousiaste face aux perspectives que lui suggérait la proposition du juriste.
— Nous pourrions louer les services de cette Mahwi Lihnn. Elle pourrait retrouver la trace de Monchar afin de nous le ramener avant notre prochaine entrevue avec Sidious, c’est bien cela ?
— Exactement.
Gunray nota le mépris à peine dissimulé dans le ton de Haako. Il ajusta lui aussi son col et prit tout son temps avant de poursuivre. Son excitation initiale devant une solution potentielle à son problème s’était quelque peu apaisée. Il décida donc de montrer à Haako qu’on ne pouvait pas se permettre de s’amuser à la légère à de petites rivalités de pouvoir avec un Vice-Roi de la Fédération.
— Et vous… connaissez personnellement ce personnage ? demanda-t-il.
Son ton et son attitude étaient imprégnés de ce qu’il fallait de dédain. Suffisamment pour exprimer son écœurement d’apprendre qu’une personne de la stature de Haako pût avoir des rapports sociaux avec des individus de la classe la plus basse.
L’expression de suffisance disparut du visage de Haako. Ses doigts se mirent à jouer nerveusement avec une frange de sa tunique.
— Comme je vous l’ai dit, au cours de mes différentes missions d’avocat et d’attaché diplomatique de la Fédération…
— Bien sûr… (Gunray adopta, pour prononcer ces deux mots, un ton qui se partageait équitablement entre la pitié et le mépris.) Et la Fédération du Commerce vous est fort reconnaissante d’accepter ainsi une fraternisation avec des individus aussi… pittoresques… dans l’espoir que leurs talents puissent un jour nous profiter. (Il observa Haako. Le juriste pinça les lèvres comme s’il venait de mordre par accident dans un morceau de truffe avariée.) Il est certain, reprit-il, que les situations désespérées appellent des solutions désespérées. Je regrette cependant d’avoir à demander pareil service à une personne de votre stature. J’espère qu’il vous sera possible de contacter cette Mahwi Lihnn à nouveau afin que nous puissions résoudre de façon satisfaisante le problème concernant Monchar.
Rune Haako marmonna un acquiescement et prit congé. Une fois la porte fermée, Nute Gunray eut un hochement de tête satisfait. Pas mal. Pas mal du tout. Il était parvenu à agir pour régler le problème posé par la disparition de Monchar et avait profité de l’occasion pour rabattre son caquet à ce prétentieux de Haako. Il écouta, avec satisfaction, un faible grondement au creux de ses entrailles qui signifiait le retour de son appétit. Peut-être allait-il pouvoir donner une nouvelle chance à ce plat de moisissures.
 
— Chuis certain qu’le Hutt aurait craché gros, éructa Lorn. L’aurait été prêt à s’séparer d’un paquet d’pognon pour un vrai Holocron Jedi. L’aurait payé l’double pour un qu’appartenait aux Sith. (Il regarda le fond de son verre d’un air désespéré tout en touillant le reste de son whisky Johrien aux reflets bleus et verts.) Cinquante mille crédits, qu’il valait, c’cube. J’l’ai perdu, plus mes quinze mille. Tout c’que j’avais…
— Ce qui nous place, toi et moi, dans une situation financière on ne peut plus délicate, dit Tope-là.
Les deux associés étaient accoudés au bar qui longeait le mur du fond de la taverne de la Gemme Verte. L’établissement se trouvait à l’autre bout de ce sinistre quartier de la ville qu’on appelait le Corridor Écarlate. Tous deux y étaient des clients réguliers. La présence du droïde ne causait plus, depuis longtemps, le moindre problème, en dépit du panneau de l’entrée qui clamait, en Basique et en plusieurs autres langues, INTERDIT AUX DROÏDES.
— Tout est d’ma faute, marmonna Lorn, s’adressant plus à son verre qu’à Tope-là. Chi j’avais pas perdu mon sang-froid… (Il leva un regard embrumé vers le droïde.) Ch’sais pas pourquoi tu restes mon partenaire…
— Ah, nous voici parvenus à la phase des lamentations. Ça va durer longtemps ? Je pourrais peut-être passer sur cyberstase en attendant que cela finisse…
Lorn grogna et fit signe pour qu’on remplisse à nouveau son verre.
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